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Depuis plusieurs années, cer-
tains riverains du quartier de
Sainte-Marguerite dénoncent
l’insécurité dont ils disent souf-
frir. Un établissement Horeca

est clairement ciblé par le
groupement d’habitants
comme étant un point de ral-
liement privilégié par les dea-
lers et les consommateurs du

coin. 
Ces allées et venues entraînent
immanquablement une insécu-
rité, mal vécue par le voisinage
direct. Viennent s’ajouter à
leur constat des faits de vanda-
lisme et de dégradations en
tout genre. En bref, il ne ferait
pas bon y vivre...

UN PLAN D’ACTIONS
La police de Liège est parfaite-
ment au courant de la problé-
matique, et plusieurs actions
ont déjà été menées dans le
passé, en collaboration avec les
autorités et différents services
de la Ville de Liège. On se sou-
vient notamment d’un plan
d’actions réunissant les bri-
gades canine, judiciaire, avec
les policiers locaux, les Gar-
diens de la Paix et les caméras
pour sécuriser ce quartier lié-
geois. Mais du côté des ci-
toyens, on affirme que les pro-
blèmes sont toujours bien pré-
sents. La direction du commis-
sariat de quartier a également
rencontré les riverains à plu-
sieurs reprises. 
Pendant ce temps-là, le service
judiciaire travaille, lui aussi,
d’arrache-pied pour endiguer
le phénomène: la BJ de Liège

vient d’ailleurs d’y réaliser une
très belle prise... 
Ce lundi, une grosse opération
a donc été menée, suite à une
enquête de la Brigade Judi-
ciaire de Liège. Enquête qui vi-
sait donc un trafic de stupé-
fiants. « Neuf perquisitions ont
été menées et 11 individus ont
été interpellés, dont des mi-
neurs », explique Catherine

Collignon, premier substitut du
procureur du Roi. «  Ils compa-
raîtront cette semaine devant
la chambre du conseil. »
Lors de cette opération, les li-
miers de la BJ ont pu mettre la
main sur une quantité non-né-
gligeable de drogue. « Un kilo
de cocaïne a été retrouvé »,
poursuit la magistrate. « Une
somme de 15.000 à 20.000 eu-

ros a également été saisie. »
Ce n’est pas la seule belle prise
« stups » en région liégeoise ces
derniers jours (lire aussi ci-
contre). Gageons que celle-ci
aura le mérite, en plus d’avoir
mis plusieurs malfrats sous les
verrous, de faire revenir un
peu de calme à Sainte-Margue-
rite.-

ALLISON MAZZOCCATO

Une opération a été menée ce lundi. © Montage/SP

La BJ de Liège a mené, ce lundi, neuf perquisitions et a procédé à l’interpellation de onze individus

LIÈGE - JUDICIAIRE

Cocaïne et cash saisis
à Sainte-Marguerite

C
e lundi, la Brigade Judiciaire de Liège a mené une grosse
opération dans le quartier Sainte-Marguerite. Neuf perqui-
sitions ont été opérées, et 11 individus ont été interpellés.
De la cocaïne et une somme de 15.000 à 20.000 euros a

été saisie. Certains riverains de Sainte-Marguerite se plaignent
depuis longtemps d’une problématique de deals de stupéfiants au
sein du quartier.

En l’espace d’une se-
maine, le parquet de
Liège a vu trois dossiers
avec de belles prises
aboutir. « Au total, plu-
sieurs kilos de drogue
dure et plus de 70.000
euros ont été saisis », in-
dique Catherine Colli-
gnon, premier substitut
du procureur du Roi, qui
expliquait d’ailleurs ré-
cemment, dans nos co-
lonnes, que le parquet de
Liège avait une politique
de tolérance zéro en ma-
tière de stupéfiants.
Il y a donc eu le dossier
de Sainte-Marguerite,
bien évidemment, mais
pas que… Ainsi, un
groupe d’auteurs
d’Afrique du Nord a été
récemment interpellé (8
privations de liberté), un
Hollandais a aussi été ap-
préhendé (800 grammes
d’héroïne ont été retrou-
vés à son domicile) et la
semaine dernière, 36.000
euros ont été saisis dans
le cadre d’une des
prises.-

Des kilos de
drogue et plus
de 70.000 €

« Un kilo de
cocaïne a été

retrouvé et une
somme d’argent 

a été saisie »

Catherine Collignon
Premier substitut

C’était déjà le cas lors du pre-
mier confinement, et ce fut en-
core le cas lors du second : plu-
sieurs services de secours ont
été mobilisés par le SPF Santé
Publique pour mettre en route
des ambulances qui ne s’occu-
peraient que des prises en
charge Covid-19. Chez nous,
les pompiers de Liège, les am-
bulances Param d’Awans, la
Croix Rouge d’Oupeye étaient
parties prenantes. Si certains
ont mis des ambulances sup-
plémentaires dans le circuit
(c’est le cas de Param et de la
Croix Rouge), d’autres, comme
les pompiers, ont fait le choix
de consacrer plusieurs de leurs
ambulances déjà opération-
nelles, à la prise en charge des
patients infectés uniquement.
Mais ces derniers jours, après
plusieurs semaines sur le front,
les services constatent une ac-
calmie. Accalmie qui est évi-

demment bienvenue au vu des
records atteints lors de cette
deuxième vague. « Chez les
pompiers de Liège, nous avons
effectivement fait ce constat »,
indique le Capitaine Cédric

Scheen. « Mais nous n’avions
pas mis une ambulance sup-
plémentaire pour ne faire que
du Covid, nous avions décidé
de réserver plusieurs de nos vé-
hicules à ces interventions. Ces

ambulances continuent donc
de tourner normalement. »

« L’AMBULANCE NE SORTAIT
PLUS »
Chez Param, à Awans, une
deuxième ambulance était ve-
nue renforcer la première.
« Nous avons arrêté le 2e dé-
part », confie Guy Rensonnet,
le patron de la société. « Nous
avons constaté une nette dimi-
nution du nombre de prises en
charge Covid. Cela faisait plu-
sieurs jours, par exemple, que
notre 2e ambulance ne sortait
plus, alors que nos deux ambu-
lances sortaient entre 18 et 20
fois par jour. »
À la Croix Rouge, même son de
cloche ! « Il n’y a plus d’ambu-
lances dédiées au Covid sur
Liège », précise Nancy Ferroni,
la porte-parole. Notons que
d’autres provinces, elles,
doivent conserver un véhicule

Covid. « Il en reste une pour la
province de Hainaut, au départ
du centre de secours de Nimy
(Mons). Et une sur Bruxelles.
Pour cette dernière, les courses
sont moins importantes aussi,
et l’horaire est passé de 7-23 à

9-17 cette semaine. »
Attention, cette chute vertigi-
neuse ne veut pas dire pour au-
tant que la crise sanitaire est
maîtrisée. Les services de se-
cours restent sur le pont. « À la
Croix Rouge, nous continuons
également à distribuer, via nos
centres de secours, les équipe-
ments de protection indivi-
duelle pour les professions mé-
dicales et paramédicales. Sans
oublier nos centres de testing,
où nous poursuivons une acti-
vité intense avec, récemment,
l’arrivée du village testing de
Liege Airport. »
Alors que les chiffres sont
bons, les différents interve-
nants martèlent l’importante
de respecter les mesures pour
éviter une 3e vague. « Nous ne
survivrons pas à celle-là », nous
dit un ambulancier, épui-
sé.-

ALLISON MAZZOCCATO

Chute des interventions : des ambulances Covid arrêtées
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Elles ne sortent plus autant, et c’est plutôt une bonne nouvelle. © TVA

« Chez Param,

nous avons

constaté une nette

diminution du

nombre de prises

en charge Covid»
Guy Rensonnet
Patron des ambulances Param


